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De nombreux Chinois et de petits exploitants miniers s’installent autour d’Andapa depuis quelques 
mois. La vente, illicite, de pierres précieuses extraites de la réserve d’Anjanaharibe Sud se fait au vu 
et au su de tout le monde. La chronique d’un expert relatant les trafics de bois de rose sur la période 
2009- 2011 rapporte ce fait. Il ajoute : « A Andapa, les prix des vivres ont monté de 30% en 2 mois 
suite à cet afflux. Tout le monde vend des pierres précieuses venant de la réserve à chaque coin de 
rue. Conséquence sociale : forte augmentation de l’alcoolisme et des cambriolages ». Après les trafics 
de bois de rose ou parallèlement à ceux-ci, la région voit donc ses ressources minières pillées par les 
Chinois. La migration des Chinois vers Andapa a démarré courant juin lorsqu’ils n’ont plus trouvé des 
pierres à extraire à Ampenefena (localité située entre Sambava et Vohémar). Actuellement, ils « 
organisent le saccage d’Anjanaharibe Sud ». La même chronique rapporte les propos d’un agent de 
Madagascar National Park : «  Les mineurs sont tellement nombreux qu’il est impossible de les 
stopper ». Et les forces de l’ordre et les autorités concernées ? Elles sont tout simplement invisibles. 
 
Bref, elles laissent le champ libre aux Chinois qui sont à la recherche de pierres précieuses, semi 
précieuses et industrielles. Les pierres comme le quartz sont chargés dans des containers et quittent 
le port de Vohémar pour rejoindre la Chine et la Thaïlande. Le quartz à inclusion de titane, même de 
très petite taille, est très recherché. En Asie, il sert en joaillerie et est utilisé dans le domaine du 
mysticisme. Quant aux pierres précieuses, elles sortent aussi du territoire mais dans les bagages 
personnels des Chinois au départ de la capitale malgache. Pour aggraver les choses, ces Chinois ne 
sont pas tous des enfants de chœur, certains sont de vrais gangsters. En fait, ils sont rares les 
investissements chinois qui respectent les règles à Madagascar. La grande majorité évolue dans 
l’informel et l’illégal, sans oublier la destruction de l’environnement, les crimes et autres opérations 
mafieuses qui se greffent à ces trafics illicites. Le pays est doté d’institutions étatiques trop faibles 
pour endiguer ces problèmes. Cette faiblesse des institutions n’est pas chose nouvelle. Marquée par 
la corruption et le copinage, elle a cours depuis des décennies et explique en grande partie 
l’appauvrissement des Malgaches. 
 
A ce rythme, le pays n’aura plus rien ni sur ses terres ni dans son sous-sol ni dans ses zones 
maritimes territoriales. Car le bois de rose et les pierres précieuses ne sont pas les seules cibles des 
Chinois. A Andapa, ces derniers achètent aussi beaucoup de tortues marines. Cette espèce est 
pourtant menacée dans l’océan Indien et dans les mers de l’Asie du sud-est. La médecine 
traditionnelle chinoise utilise beaucoup les plastrons de tortue dans des préparations diverses. Taiwan 
importe des centaines de tonnes de plastrons par an. 
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